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magnifique calvaire, érigée à cet 
endroit. Malgré la mauvaise 
pératore, bon nombre de person- 
les se rendirent à cette cérémo

nie çui eut lieu à 3 heures de 
l’apres-midi.

—Mlle Emélina Dubé qui est 
actuellement à t’Hôtel-Dieu de 
Québec où elle a subi une opéra- 
ticn, se remet assez rapidement.

—Mlle Anna Dubé passe la 
semaine à Québec où elle visitera 
sa soeur à l’Hôtel-Dieu.

Son goût fin plaît roéme 
aux geurmpfc»

“La Revue Nationale" 
Montréal.

—Pour la même date, le maria- 
de M. Camille Moreau, fils de 

. et Mme Luc Moreau, à Mlle 
Marianne Lavoie, fille de M. et à 
Mme Odilon Lavoie, Rhrfiëïîrs i 
autres mariages encore>■ dit-on,1 " 
pointent à l’horizon. La corres

pondante souhaite d’avance à 
tous ces futurs époux un bon
heur sans mélange.
DIVERS—

—Dimanche le 7 juillet a eu 
lieu au premier rang de Vauban 

la bénédiction solennelle d’un

Unis et l’un des esprits les plus 
pratiques, a étudié le problème 
des meurtres dans son pays qui, 
dans Memphis per exemple, ont 
atteint l'effroyable proportion de 

par cent initie de population.
, ------- - -» ■■ M. Babson constate comme-, M.

M. Ba'bson, l’un des plus re- Hoover- un mépris croissant des 
marquables économistes des Etats lois, surtout cheeks jeunes. et il

I ST-USKE, И.В. | g 1
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jeudis LE CINEMA ET •

M, BABSON i MARIAGE—
Le 24 juin a été bénti dans l’é

glise de St-Basite le mariage de1 
Mlle Germaine Azzie, fille de M. 
et Mme-Georges-Azzie, à M. An
toine- Ezzie fils de M. et Mme 
Georges Ezzie de Van Burtn. 
Maine. La bénédiction nuptiale 
leur fut donnée par Mgr. L. N. 
Dugal, curé de la paroiase et la 
messe fut chantée par le Rév. 
Père Jean-Baptiste.

Pendant la cérémonie un pro
gramme musical fut exécuté par 
pluseiurs enfants de Marie.Mme 
Régis Cyr chanta l’Ave Maris 
Stella. Mlle Cécile Thériault tou
chait l’orgue.

Un suoculent déjeuner fut ser
vi à la demeure des parents de la 
mariée à plusieurs parents et a- 
mis. Les nouveaux époux parti
rent immédiatement pour voyage. 
DIVERS—

—M. et Mme Donat Picard de 
Pittsfield, Mass., et M. et Mme

Emile D’Aigle d’Edmundston, 
visitaient M. et Mme Edouard 
Soucy, dimanche dernier.

—Etaient en visite à St-Basi!e 
cette semaine : M. et Mme El- 
zéar Ouellet et leur fille Jeannet
te de l’Hôtel Queen d’Edmunds
ton ; Mme J. A. Ouellet de Riviè
re du Loup ainsi que M. Manet 
Giroux.
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Quel Mor"*nt 
d’Assurance pour 
un Homme Marié!

і%s LE CIRQUE SPARKS A UN
PROGRAMME TOUT NOUVEAUX
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en- recherche la cause. On ne peut I par 1’огеШе; R- est donc évident 
en accuser l’immigration devenue I que les vues cinématographiques 
trop restreinte et d’ailleurs les I sont aujourd’hui la force la plus 
crimes augmentent à mesure quel influente pour je modelage du ca- 
l’immigraition’ diminue. La pro-| ractère en bien ou en mal. De 
hibition peut en porter une certai-l fait, j’ai envoyé un questionnaire 
ne partie de responsabilité, mais * aux principaux des écoles de: la 
comme la croissance du crime est Nouvelle-Angleterre leur deaiurn- 
Universelle dans, tou s les pays et dant lequel des facteurs suivants 
que la prohibition n’est particu- avait le plus d’influence dans la 
lière qu’aux Etats-Unis, force est formation du caractère- de notre 
de rechercher une autre cause. Et jeunesse contemporaine:—.l’école, 
voici les conclusions de M. Bab- l’église ou le foyer—et 70% ont

diffé les trois et répondu ; “The 
Les études que j’ai laites sur movies”! 

ce sujet conduisent directement 
hti cinéma, ca,uae foncière des va
gues de crimes quj se manifes
tent aujourd’hui. De plus, quand 
on aient compte du fait que dix 
millions de gens (surtout des jeu
nes gens), aux Etats-Unis’ seule
ment, vont an ciné chaque semai
ne; il faut admettre l’influence ef
froyable (tremendous) de la pel
licule Les psychologues préten
dent que. les impressions qui pas
sent par l’oeil sont beaucoup plus 
puissantes que celles qui passent

50c і35c L‘
les passa
de le pce. 
rme: tarif 
cmande.

T 'HOMME de 30 ans devrait porter un montant 
Ь d'assurance déterminé par l’échelle Stthhune:

S'il gagne $2,000, il devrait avoir une i 
S'il gagne $2,500, il devrait avoir unei 
S'il gagne $3,000, il devrait avoir une i
S'il .gagne $4,000, il devrait avoir one ;__________,____
S’il gagne $$,000, il devrait avoir une «aanraneede $25,000 
S'il gagne $7,500, il devrait avoir une assurance de440iSOO 
S'il gagne $10,000, il devrait avoir une assurance detWW

Nons sommes toujours prêts і conseiller qui que-ce / 
•oit sur le genre de police qui lui conviendrait tt • 
mieux, étant donné ses revenus ordinaires, scs chargeai 
de famille et ses projets d’avenir. 'Permettez donc* 
un de nos experts de faire un petit examen de vos 
affaires. Vous y trouverez avantage. Demandas-de» 
renseignements à:
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ШШШШшшA l’heure actuelle, le plue 
grand nombre d'images animées 
sont productrices de crime et sè
ment la graine du vice et de ht 
perfidie. Que nous, Américains, 
nous, continuions de dépenser des 
milliers de millions de doHhrs 
pour des écoles et des instituteur 
pour former les enfants de nos vil
les tout en permettant à une poi
gnée d’irresponsables de montrer 
chaque soir des images qui pous
sent au crime, cela est au delà de 
ma compréhension. De telles re
présentations en un soir déraci
nent toute la bonne semence que 
l’école peut àvoir déposée dans 
l’esprit des enfants en un mois en 
tier. Cela revient exactement à la 
même chose qùe si l’on votait des 
suffîmes importantes pour le ser
vice des incendies et qu’on lais
sât n’iniporte 'qui mettre le feu 
auà édifices rien que pour toucher 
les assurances’

Non seulement nous devons 
supprimer la tnauvaise influence 
des cinémas, mais, de plus, ren
forcer la bonne influence de l’é
cole. Fournir de simples informa
tions, sans caractère, c’est com
me confier un pistolet à un enfant. 
C’est pourtant en cela que con
siste une grande partie de notre 
éducation d'aujourd'hui. Nous 
donnons trop de temps à ensei
gner les choses accessoires de, la 
vie et trop peu de temps à 
seigner les fondamentales. Com
me nous donnons plus de puis
sance politique, intellectuelle et 
matérielle aux jeunes gens, ils 
doivent ал-оіг phis de pouvoir 
spirituel correspondant ou la ci
vilisation s'alourdit et perd l’é
quilibre. Le résultat inévitable, 
c’ets l’écoulement temporaire. En 
conséquence, le grand besoin • de 
l’heure, ce ne sont pas des écoles, 
des collèges et des universités 
plus nombreux et plus vastes, 
mais plus d’èdr station religieuse 
saine dans ceux que nous avons 
maintenant.
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RETRAITE—
L’ouverture de notre retraite a 

eu lieu dimanche dernier. Elle 
est prêchée par des révérends Pè- 

1 res Oblats. Nul doute que leurs 
bonnes paroles feront beaucoup 
de bien à nos âmes, car il n’y a 
rien de plus édifiant que de voir 
l’assistance nombreuse aux' offi
ces du matin et du soir. Dieu si 
mjisériooltdieux bénira certaine

ment notre paroisse.
SEANCE—

La séance organisée par les 
collégiens a eu lieu dimanche 

dernier dans la salle paroissiale, 
au profit de l’église. L’assistan
ce était très nobreuse et a fort 
goûté les talents des jeunes ac
teurs.
BAPTEME—

Est née à M., et Mme Lévite 
Durepos, le 28 juin, une fille bap
tisée Marie, Thérèse. Parrain Cl 
marraine M. et Mme Julien Le
vesque.
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S’IL ARRIVE qu’un renard se 

— fait-un trou dans son parc et s’é
chappe une fois, il ne sera jamais 

| plus le même renard. Capturé de
il" deviendra mécontent, - 

agité et anxieux de découvrir un 
autre cndroit faibk pour pouvoir ; JT 
s échapper. Ce qu il y a de plus - " -Û-C - ІНЛ-О-О-О-" -Ib
logique à faire"c’est de construi- - Z ?E ”Z "CZrZ)-1
re les parcs avec jHr"-

La Broohe a Renarde 
De la Marque ''Moose" Z -

laquelle résiste aux épreuves du - ~ ■
.temps et de l’usage. De cette fa- -ÿ і - Z
çon vous garderez vqs renards Z - » " '■*?
heureux et contents ; il en résul- - " . І - ]
tera une plus grande production " ï 1 I “ Z
et plus d’argetn dans votre gous-_Z - Jïij
set. ' ~ .<■

Si votre détaillant n’a 
pas fa broche à re
nards "Moose” écrivez 
directement à

0
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A-EN VACANCES—
Les vacances sont venues don

ner un repos bien mérité à nos é- 
tudiants. Sont de retour du col
lège de Ste-Anne : MM. Camille 
Michaud, Aljiert Nadeau, -Yvon 
Sirois et Camille Coté ; du collè
ge du Sacré-Cœur de Bathurst. 
MM. Eugène Michaud et Afbê 
rie Albert. Sont revenues de l’E
cole Normale de Frédéricton : 
Mlles Elmire Albert, Marthe Al
bert et Imelda Bouchard ; du cou 
vent de St-Basile, Mlles Germaine 
Nadeau, Corinne Michaud, Hilda 
Bouchard. Nos institutrices sont 
aussi de retour dans leurs famil
les. Ce sont MHes Marthe E. Na
deau, Irène Bouchard et Lavra 
Pelletier. Nous souhaitons à tous 
de joyeeses 
DIVERS—

—Sont de passage chez leurs 
parents et amis; M et Mme Vin
cent Albert, M. Norbert Landry 
de Sanford Maine, ainsi que M. 
et Mme Daniel Landry et Mlle 
Hélène Landry de Madison, Me.

—M. et Mme Lévite Landry, 
Mme Lévite Albert de l’Alberta, 
•ont- venns pneser une partie dt 
l’été à. St-Franqois.

—M. Charlie Cyr de l’Abitibi 
passe quelques semaines en vi
site chez ses parents.

-ç-MHc Léontine Nadeau, étu
diante à Edmundston, était de 
passage chez elle dimanche der
nier. ”

—Mlle Cécile Landry se rendit 
à Eagle Lake ces jours der 

і—Dimanche dentier, n< 
vous eu une magnifique séance 
dans le soubassement, au profit 
de l'église. Cette soirée étsit sous 
la direction de Mlle Marie-Aune 
Boucher, institutrice. Les recet
tes ont été bonnes.

Ste-Anne de Beaupre
LE 1« JUILLET 1929

The New Brunewlek Wire Pi 1es.
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NASH "400
■

Prix du billet pour tout le Madawaska
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$10.003. —Prenez beaucoup d’exerci
ces au dehors.

4. —Mangez des aliments sim
ples et.nourrissants et évitez les 
boissons alcoolisées. »

5. —Ne vous laissez jamais a- 
voir trop chaud ott trop froid.

6. —Habillez-vous selon la tem
pérature. #

IEDY Est en Tête de Flnëuetrie Automobile
local ;
I, N.-B. 
TéL KO-21 SEDAN “400” STANDARD SIX ARRETS ’—Grand-Sault, St-Léonard, Ste-Anne, St- 

Basile, Edmundston, Baker-Brook. Ca
ron Brook.

Notre train passera à Grand-Sault vers 10 heures du 
soir le 16 juillet; à Edmundston vers minuit; arrivera 
à Ste-Anne vers midi le 17.

Pour le retour nous partons de Ste-Anne de 
Beaupré vers 4 heures de l'après-midi, le 18; nous ar
riverons à Edmundston vers 4 heures du matin le 19.

Billets de passage en vente dans chaque paroisse 
et sur le traie.
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r, et la char- 
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td il y arr- 
me étart-Uoiq 
déposait en- 
«■sonne sans 
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it celle-ci se 
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A. E. MONBOURQUETTE, ptre.
organisateur.lécidé qu’on 

>er quelques 
de la pres- 
Nippon, se 

e, et dit au 
lit seul, pour
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WÊ,
Entre lee faux de forêt qui détruisent, 

et lee feux de l’usine qui produisent
Ÿ; Choisissez t

H REND LA VB 
PLUS DOUCEcour désire 

: cette pres
s’ll vous 

, cette nuit, 
irio, dans le 
pie, et com- 
cine solitude, 
pharmaciens, 
ire des pré- 
touleurs rhn-

livré et équippér eotümewt L’estomac des vnfsnti est acide 
et nécessite hn anti-acide. Adou
cissez leur système en employant 
le Lairdc Magnésie PhWipal 

Lorsque- la langue on la respi
ration jndique une condition aci- 
de,—corrigez-la avec une crfille- 
rée de Phillips. Un grand nombre 
d’hommes et de femmes ont été 
soulagé par cet adoucisseur uni
versel—un plus grand nombre de jte*uuuaus*^*$au|
mères devraient y avoir .ours le. g.--------[ s gens te*si
pour leurs enfanta II est faisant P*-------- ІіІЦМ НІЦ
à prendre, et neutralise l«e seules ^^^^шшгшиввшячтяшшштЯ 
plus facilement qu» tan» d’" 
choses employées trop sou»
Aucune demeure «e devrait
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hCOMPAREZ-LE à tout autre auto dans sa classe; et voog verrez 

devez avoir est leWbah "weT’Rtandard Six 
confirme sa supériorité- an-'atyle La comparaison 

de ce. char avec d’autres fait ressortir les ftrits que le- moteur “400” 
à haute compression est plus domt**etfcm, Mto puissant en pou
voir, à l’avant en excellence de construction. Vôk^T coussinets au 
lieu de 3 ou 4, pistons BohnaMte invar strut aa Heu dâ type en fon
te; lubrication complète pour assuranoe et dwée.
Et sans coût supplémentaire, ce char est'équsppéde shDcks absor
ber» Love joy, bumpers nteMbs « chrome, pneu de rechange, cou-
vertureetserrur.su, put •
... ._

L4que le char que ’ 
La comparaison

vous I
'

■le Claudier! 
nme. Partez

■Urètre plue
lies de 
ix Terrasses, 
la ville de 
i, l’anasthési- 
un monceau 

ic de voyage.
e fut tout de 
manière dont 
la morphine, - 
t, devant elle, 
n arrivée au
IveiHait sou- 
la nuit» avec 
et pour cette 
toujours, sur 
1 tète de son 
nonade.
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VOUS NE POUVEZ" AVOIR LES DEUX
Plue de le moitié des industries canadiennes dtptndent du bois 

première. Quand les forêts sceit détruites, les mou
les chemins de fer pendent de l'argent, le commence

■ ■
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m'ith. MARIAGES- „
Le 1er coqrant M. Paul Veil

leur unissait sa destinée і 
de Mlle Littmne Morin. M 
re Morin accompagnait sa fille et 
M. Joseph Veüleux servait de té
moin à son fils.

—Ou annonce pour le 16 cou
rant Je mariage de Mlle Cécile 
Pelletier; fills de M. et Mme Pier
re-Paul Pelletier de cette parois
se, à M. Anthyme Roy de Notre- 
Dame du Lac.

- —Aussi pour le 16 courant le
mariage de M. Josejb Beaulieu,, 
fiti de M. et Mure Alfred Beau- 
lieu, à M#e Marie Fitxback, fille 
de M-stAUna Hypolite Fitaback.

mor- 1 I à celle 
Pier-•Le Phillips est le produit au

thentique, de prescription .qnr les 
médecins cmpleicnt conrammeut ; 
le nom est і portant. "Le Lait de 
Magnésie” a été la marque de 
commerce américaine enregistrée 
te la Charles H. Phillips depute

Hns s'arrêtent,

a. d’or-m ■y'--.*"-.' ГНотгаМс Ошіа Stnrert.
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